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■VERITABLE 

Discours  du  Roi  > 

Prononcé  K v à l’Affetnblée  Nationale,  & v 
imprimé  par  Ton  ordre  , avec  celui  du  Pre- 
fident,  8c  le  Détail  très-exaR  de  tout  ce  qui 
s*e{l  palTe  le  même  jour  a la  Cour , A.  dans 
toutes  les  Sections  de  Paris,  à l’occafion  du 
départ  du  RgL 


V ER  ITABLE 

Discours  du  Roi  , 


Prononcé  hier  à l’Affemblée  Nationale  , Sc 
- imprimé  par  fon  ordre  avec  celui  du  Pré  h dent, 

Sc  le  Détail  très-exatT:  de  tout  ce  qui  s’eft 
pafféle  même  jour  à la  Cour,  & dans  toutes 
les  Seaions  de  Paris,  à l’occaftou  du  départ 
du  Roi,  ' 

(^’est  avec  raifon , Citoyens,  que  vous  vous 
êtes  alarmés  du  départ  du  Roi;  jamais  circonff 
lance  plus  critique  n auroit  dû.  lui  faire  jaa 
devoir  de  relier  à Paris;  s’il  étok  vainement  i 
l’ami,  le  premier  foutien  de  la  Conftituîîon , 8c 
s’il  éîott  réellement  le  pere  du  peuple  , il  ne 
Vabandonneroit  pas,  lorfqiie  fa  préfence  peut 
feule  le  ralRrer  & difTiper  fts  inquiétudes  qui 
ne  font  que  trop  fondées. 


M.  jdè  U'  Btocjifcfouûault 


prçfMent'  du  d^ 
partement , venait  de  faire  part  à l’AlTembiée' 
des  inqu-ictucfes  des' Gt&yejas  de  . Earis  jî'S?;,  les 

obfervations  du  Dépa.rtemeri£  avoient  fixé 'l’at- 
te,ntioîi  de.i'Airerablée.  Que|qi^es.ai3inaîes.^,a^p£ès^ 
M.  le,  Préfidcii^t, reçoit  la  lettre '>fai7a'me,,,dc|.n|- 
il  donne  la  le;Ct-n^'e._^p  £ ' 


Monsieur  le  Président 


vous  prie. -d’annoncer  que  je  vais,  fur 
nn  , me  rendre  à'  i'Afïembiée. 


Oîî  s'occnne  auPî-îot  des  préparatifs  de  la 
éception  qn'on  doit  lai  faire.  On  décrété  que 
perf)nne  ne  parle^'a  dans  fa  r)ré.f-;3ce,  à l’ex- 
ception du  Préiideiit , Sc  que  la  Tribune  reliera 
vacante. 


Un  des  Hulffîers  de  la  chaîne  annonce 
|>iefttdt  fon  arrivée,  îi  eil  précédé  d’un  cor-^- 


5 . . 

îeè’e'tres-nomDrevix  de  Fagfs,  d’C£cIers  des. 
Gardes- SiuiTes  , de  la  FréVôté,  qai  , tcus,^' 
renipiiiîè'iit  leiiçeuite  de  la  Salle. 

Tous  les  Députés  font  debout  & dans  le 
plus  profond  (ïiençe.  Le  Toi , dans  la.  nieiuQ 
attitude  à la  gauche  du  Préfideiit^^  pro**^' 

nonce  ce  dilcQurs.: 

D I SCO  ü É S DU  i O L 


MeSSIF.URS^  ^ , 

: h . ' ' ' 

U Je  viens  au  milieu  de  vous  avec  la'  même 
confiance  que  je  vous  ai  toujours  témoîgÀ& , 
vous  faire  part  des  excès  auxquels  îe  Peuple 
s*efl:  livré  pour  s’oppoler  à mon  départ  |jour 
Saint -idoud.  J’aurois  .pâ  mser  des  moyens  de" 
rigueur,  qui  étoient  en  mon^  pouvoir  , pour 
taire  rentrer  cette  miiititiide 
PobéifTance  qui  eil  due  aux 
oppofer  à ces  actes  de  rébellion 


( M 

& k modération  • mais  il  eft  important  pour 
la  Conlhtution  , pour  la  lanaion  de  vos 
Décrets,  que  l’on  lâche  que  je  fuis  libre; 
ainfi,  je  déclaré  que  je  perlîfte  dans  la  réfo- 
îution  quej’ai  priée  d’aller  habiter  Saint-Cloud.  » 

« Il  femble  qu’on  cherche  à me  prêter  des 
intentions  qui  ionr  aul5  éloignées  de  mon  ca-^ 
raéiere  connu,  qu’oppofées  a la  cdnftitution 
dontje  me  fats  déclaré  chef;  j’ai  accepté  libre- 
nient,  j’ai  fancliïoané  tous  les  décrets  , & j'aj 
donné  mon  approbation  à la  conftitution  ci- 
vile du  clergé,  après  tant  de  marques  de  mon 
dévouement  à Ja  nation,  après  le  ferment  fo- 
lemiiel  que  j ai  prononcé  dans  ce  lieu  même,- 
doit-il  exifter  quelques  doutes  fur  mon  opi- 
nion. Je  maintiens  de  tout  mon  pouvoir  l’exé- 
cution des  lois  que  xoijs:  avez  dictées,  .etslil  faut 
encore  donner  an  peuple  français  uns  nouvelle 
preuve  de  mon  amour , je  réitéré  la  promelTe 
que  j ai  faite  d emnloyertous  !c'smoyen.s  qaifoiit 
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en  ma  difposition  pour  lui  afiurer  la  jouiflànce 
des  bienfaits  de  cette  révolution  sur  laquelle  il 
a fondé  fon  bonheur  ». 


Ce  dilcours  a été  accueilli  avec  des  tranfports  V 
de  joie  8c  des  applaudifièments  qu  on  ne  fauroît 
rendre.  M.  le  préfident  y a répondu  avec  autant 
d’efprit  que  de  dignité,  & il  a affuré  au  roi  que 
toutes  les  inquiétudes  de  la  nation  feroient  dissi- 
pées s’il  éloignoit  de  fa  perfonne  les  ennemis  de 
la  révolution- 

Tels  font  tout  les  détails  d’un  événement  im- 
prévu c|ui  a encore  une  fois  fait  connoitre  au  roi 
les  fentimens  de  l’assemblée  Sc  des  citoyens  de 
Paris  à Ion  égard;  on  a cependant  remarque, 
que  pendant  que  la  falle  rctentifloit  des  cris  de 
VIVE  LE  ROI,  les  noirs  n’avoient  donné  au-, 
cun  applaudiHeaient, 

Cependant  les  fections  fe  font  assemblées  hier 
au  foir  pour  eiier  témoigner  aufn  la  douleur  des 
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citoyens  de  ie  voir  s'abfenter  dans  ces  cïrcoiif^  ^ 
tances*  mats  on  afTure  que  le  confeil  autrichie?! 
a réioln  de  ne  point  reculer  à quelque  prix  que 
ce  foÎL 


% i’Imprimerle  de  TREMBLAY  , me  Basse  S.'  Penk 


